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Monsieur le Premier Ministre, 

 
Je suis particulièrement honoré et heureux de vous accueillir ce matin ici à Marseille en 

présence de Monsieur Gérard LARCHER, Président du Sénat, de plusieurs de vos 

Ministres importants, de nombreuses personnalités, en particulier François BAROIN, 

Hervé MORIN, Dominique BUSSEREAU. 

 

Vous êtes à Marseille pour participer au Congrès des Régions de France qui se tient 

dans notre Ville, à l’initiative de Renaud MUSELIER, Président de la Région Provence 

Alpes, Côte d’Azur, « Région Sud ». 

Les thèmes des ateliers de ce matin sont particulièrement essentiels pour l’avenir de 

notre pays et de notre région, de nos villes et je n’ai pas besoin d’insister 

particulièrement. 

 

Vous êtes déjà venu plusieurs fois à Marseille, Monsieur le Premier Ministre. En 

octobre dernier dans le cadre du Congrès de l’Association des Départements de France, 

à l’occasion duquel vous aviez tenu à saluer les conseillers municipaux à l’Hôtel de 

Ville et aussi en décembre dernier, où vous étiez venu inaugurer deux écoles 

magnifiques, celle du Rouet et celle de Château Gombert. Et vous marquez bien ainsi 

votre écoute, votre attention et vos priorités à l’égard de la deuxième ville de France. 

Dans ces circonstances, je vous ai déjà exprimé les attentes, les succès mais aussi les 

problèmes de Marseille. Aujourd’hui je vous dirai encore cela, même si j’ai bien retenu 

que vous étiez « économe de vos promesses pour pouvoir d’autant mieux les 

respecter ». 

 

Il y a quelques jours, en marge du sommet Franco-Allemand, où le Président de la 

République recevait Madame Angela MERKEL, j’ai eu aussi l’honneur de pouvoir 

évoquer, avec un certain nombre de parlementaires et avec la nouvelle Présidente de la 
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Métropole, Madame Martine VASSAL également Présidente du Conseil 

Départemental, les enjeux principaux de notre territoire, au-delà de la Ville de 

Marseille. 

 

 

Madame Martine VASSAL et moi avons eu l’occasion de dire au Président de la 

République que notre territoire est à la croisée des chemins sur un certain nombre de 

projets, en particulier ceux de la mobilité, au moment où le Gouvernement s’apprête à 

présenter une loi d’organisation des mobilités. Nous en avons parlé bien entendu à 

différentes reprises avec Madame Elisabeth BORNE, votre Ministre, chargée des 

Transports. 

 

Ici la mobilité est la clé de l’avenir, la clé de l’emploi, du développement économique, 

de la transition écologique. Nous avons trop de retard pour espérer le rattraper à partir 

de nos seules forces et capacités financières. 

Il est essentiel que ce sujet soit inscrit dans les priorités de la future loi et en particulier 

à travers un Etablissement Public de Financement Spécial. Je le dis d’autant plus que 

des engagements avaient été pris par des gouvernements précédents et que pour notre 

part la Métropole a respecté son calendrier de travail, elle a préparé un Agenda de 

Mobilité, adopté à l’unanimité fin 2016. L’Etat, dans la continuité républicaine, doit 

aussi respecter sa parole. 

 

Monsieur le Premier Ministre vous avez récemment adressé au Préfet, Monsieur Pierre 

DARTOUT, une lettre de mission lui demandant de réfléchir à l’évolution de la 

Métropole qui présente, comme vous l’écrivez, « une opportunité majeure de 

développement et de cohésion du territoire sur lequel elle est assise ». Vous ne serez 

donc pas étonné de mon propos mais c’est Martine VASSAL qui désormais va 

dialoguer avec le Gouvernement pour établir les meilleures solutions d’évolution 

institutionnelle et financière pour notre Métropole. 

 

Monsieur le Premier Ministre, nous savons les efforts que vous faites pour une politique 

de redressement, de réforme et de réussite nationale et nous voyons bien les difficultés 

que vous rencontrez. 
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A partir de votre parcours personnel vous connaissez les défis territoriaux et le rôle des 

élus des territoires, nous le savons. Nous sommes attentifs en particulier aux enjeux 

financiers et aux processus de réduction des déficits que vous avez engagés notamment 

à travers les contrats conclus entre l’Etat et les collectivités.  

 

 

Pour leur part aussi bien la Ville de Marseille que la Métropole ont signé ces contrats de 

limitation des dépenses et font les efforts nécessaires. Nous attendons que le 

Gouvernement, par vos décisions, nous démontre que ces efforts sont accompagnés 

d’un soutien fort de l’Etat pour préparer l’avenir. Monsieur le Ministre de l’Education 

Nationale qui vous accompagne ce matin ne me démentira pas, il faut aussi savoir 

récompenser les « bons élèves ». 

 

Par avance, au nom de la Ville de Marseille, je vous en remercie. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Seul le prononcé fait foi.  


